
 

 

 

Professeure au département d’anthropologie de 

l’Université Laval et professeure associée à 

University of Alberta et Saint Mary’s University 

La cohabitation des 

franco-mobiles dans 

le nord de l’Alberta 

 

Malgré le ralentissement économique, l'exploitation des sables 

bitumineux continue d’attirer les travailleurs dans l'ouest 

canadien. Parmi eux, nombre d’Acadiens et de Québécois se 

retrouvent à Fort McMurray, dans le nord de l'Alberta, où ils 

réclament le droit au travail. Cependant, la solidarité qui pourrait 

les unir en tant que francophones relocalisés pour des fins 

économiques ne se concrétise pas nécessairement. Les uns 

s'inscrivent dans la dynamique locale de revendications des 

minoritaires au pays, mais pas tous car la compétition l’emporte 

sur les affiliations imaginables dans le cadre de l'industrie 

pétrolière. D’autre part, de véritables migrants font aussi partie 

des franco-mobiles qui aboutissent dans la région. Parmi eux, 

plusieurs sont venus d’Afrique. Nouveaux arrivants et citoyens 

luttent aussi entre eux pour obtenir les ressources dont ils ont 

besoin. Celles offertes aux francophones étant toujours 

limitées, les priorités des uns vont souvent à l’encontre de 

celles des autres. Dans un lieu comme Fort McMurray, où 

toutes sortes de franco-mobiles se côtoient, la complexité de la 

cohabitation fait partie de la donne. 
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